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AH Conseil des ministres 
Paria, t*» juillet. — Les mimatres le 

M M rawaia savnedi matin, à , Hlysée, sou» 
U pfâauaancc de M. Albert Lebrun. 

M. I l — H raaW ctssapta a t n * 
M. Geotses Bonnet, ministre des Finan

ces, a indiqué au Conseal les dédaratjam 
«pi'd »t propwe de faire à ta Covnrmiaion 
des Cnanees de la Chambre sur l'état de 

• la Trésorerie. 
Le minwtre de» Finances a également 

rendu compte au Conseil des négociations 
qui se sont poursuivies à Londres au cours 
de la semaine, au sujet de la défense de la 
staMàté monétaire. 

Le Conseil a été unanime à approuver 
l'exposé de M. Georges Bonnet et i le 
féliciter de son action. 

L exposit ion de 1 9 3 7 

Sur ta proposition de M. de Momie , 
tos ministres du Commerce et de l'Educa
tion nationale ont été mandatés p a f * ^ 
Conseil pour exposer aux Commissions 
financières des Chambres le programme 
de rbaposrtion internationale de ioj7 et 
pour en établir les modalités de finance
ment, en accord avec la ville de Paris, 

U roomaéaarioa «ta réfiate «tas j o u 
M. Camille Chautetnps, ministre de 

l'Intérieur, a rendu compte au Conseil des 
travaux de la commission chargée d'exa
miner la réorganisation du régime des 
jeux dans les stations thermales et clima
tique», Wnsi que des déclarations faites 
par lui, sur ce sujet, devant la Commis
sion d'administration générale de la Cham
bre des députés. Le Conseil a approuvé 
1 exposé du ministre de l'Intérieur. 

La C e o f r ù des Anciens Combattant» 
k Rabat 

Sur la proposition de M. Albert Lebrun, 
président de ta République, un projet de 
loi, tendant à ouvrir un crédit de 400.000 
francs, en vue d'aider la Fédération inter
alliée des Anciens Combattants dans lor-
ganisation de son quatorzième congrès qui 
doit se tenir cette arinée à Rabat, est 
accepté. 

D a a w U Légion d b o n a e w 

Sur 11 proposition de M. Edouard Da-
lacter, président du Conseil, ministre de 
la Guorre. le Conseil a décidé délever à 
la dignité de grand-croix de la Légion 
d'honneur, au titre de l'armée active, les 
généraux de division Maurin, Ragueneau, 
Auewrt et le contrôleur général Goinand 
et. au titre des réserves, le général de 
division Marjoulet. Le générai de brigade 
Cadet est élevé à la dignité de grand-offi
cier. 

M. Paganon, ministre des T r a v s a ^ v j -
blics, a été autorisé à proposer aux i„rr&in-
bres un contingent spécial de la Légion 
d'honneur, à l'occasion du >ïo* anniver
saire de la fondation de l'école des mines 
de Paris et de celle de Saint-Etienne. 

U Tarage do M. Albert Lebrun 
à MaoJbrii 

M. Camille Chautemps. ministre de 
l'Intérieur ; M. Danieéou, ministre de la 
Santé publique, et M. Appel!, sous-secré
taire d'Etat aux Travaux publics, ont été 
désignés pour accompagner le Président 
de la République dam le voyage qu'il 
doit effectuer à Méiières, le IU juillet pro- 1 
chain. 

Le Sent a voté 
le projet de loi d amnistie 

A LA CHAMBRE 
Parla, 1 " juillet. — La Chambre a 

ponnkir i . n w d i matin, la diaensaion «lu 
projet de loi sur la viticulture et le 
cMaaaaerre dos Tins. 

.La prise en eoniidération du contre-
projet aforiaaud mise aux vnix p»r 
aerotin, est repouisée par 433 voix 
centra 100. 

1>* députés algérien» accueillent le 
résultat du rote condamnant l'aménage-
meat par des applaudiaeement» enthou
siaste*. 

On passe à l 'emmen de* articles. 
L'article premier du projet, qui insti-

tur un* redevance anpplémcntaire de 
8 fr- par hecto l i tre , var iable s u i v a n t la 
l i t a e h * de rendement à l'hectare, est 
adopté arec un amendement de il. fïus-
tavino précisant certains points de 
dt'teil. 

L'article 2 est ensuit* adopté «an» 
détail. 

al. Barthe, président de la (|t>mmi«-
aioa «Ve* boisson», déclare que cette der
nier* ra étudier na texte transactionnel 
peur le* rlagt-claq amendement* dépo
sé* t l'article 3. 

I A séance **t lerée k midi. 
L'aprSs-atldi. la eéaace est onvert-» à 

11 h. sens la présidence de M. Yrtn 

•sns débat, un 
les droit* de 

E.lbo*. 
lat Chambre adopte, 

ptojet d* loi modifiant 
denan* sur les beurres. 

L'ordre du Jour appelle la *uil* de 1a 
dsseuaaioa du projet de loi sur la v.ti-
rsltara, diacaaaion qui reprend à la 
eoassea an eoir a 21 h. 30. 

La Chambre adopte le* article* 3 . 4, 
B *t v} de la loi du 4 juillet, ainsi qu'un 
aneassessant d* II. Bonis?, tendant k ce 
<IO* la Bleca** de 6 0 % commence k par
tit d'une récolte de cinq mille hectolitre-. 

• 

L'ACCORD ANGLO-RUSSE 
Londres. 1 - JusUet. — Un consmoniqtié , ! * ' * * •? **** 

•Mêlai aaoone* lHoneknafen d\ .n accord 7 ? " " " " ' * , v 

entra Sir John Simon «t M. Iitvinoft*. en , n 

Tcrta aaiq—1 sont reapactiretaetxs lerée 
r«*>ha»at*,bei*a*ssiau» sur les iasportationa 
awriétiqne* «t l'embarfo aorsHique MM- le» 
lo*mi*J»tlosat a*aj*»i»«»- Les deux inré-
rdrara aasrssia pri*onnien» en Rnaeir. M^I 
Ttniaaa» et M»e Donald or* été libérés 
et aoat aOearisé* k quitter imaséchatemetit 
1* territoire d* s» Ituasic sovtétjrsoe. 

Par* . 1" j a O e t — M. Paot Straos* 
préaide ce matin la sûanca do Séant qu'il 
o*rr* k I k. 30. 

La Clnaaaalaaioii os 1 i r i sa t ion propose 
i n deaxttcn* noorel asnsoa k l'article 1» 
du projet aor l'amnistie. 

Ge paragraphe additionnel étend l'am
o r t i e i tous les faits commi* satai ieure-
nient s a 20 Jtsin 10KS, avant donoé lieu 
• a pnorant étonner lieu contre les foae-
l i o m a i e n , agent*, employés ou ouvriers 
•ra services pv-Mie* civil»" k de* peines 
dise'plasiires. m a qu'il en réautte «ucsui 
ciro.t k 1* rente* ration qui die meure (»-
evetatire. Seraient excepté* les faits ayant 
dx une lieu ou pouvant donner lieu, k de» 
sanctions dWeqptsaajirei pour manquement 
k ht probité, s o i bonnes mcrxsrs, k l'hon
neur oa aux retries eaaeatie | s imposées 
pat la te s t i e* j r s caiaaea ptsbtiqoes ou le 
K»*>iensent de* déniera d'antrui. 

AM cours de la diaacee'on. M. P»i»non 
rcppesle les eondskiona dans lesquelles il a 
traité avec les réseau* de chemin* de ter. 
I' s'est errasse» k aéf.aaer un projet reaaé-
(iu»Dt au datkit et réortuniaant le régime 
actiscl dans le cadre tics conveotl-oasi 
l a 1921. 

Il a obtenu des Compagnies rengage
ment de réparer uoe injustice en rétnté-
incnt les agents révoqué». Il précisa que 
ceux-ci ne poorroat cependant être repris 
qu'au fnr et k raesnre de* racances. Tou
tefois, ils seront réiaaersta «or le* con-
tioie». mis en diapoaibHité jusqu'à leur 
noureUc nomination et admis k cotiser 
rttroaetvemeDt pour la retraite k partir 
de la dwe du 19 janvier 1027. 

L'eacemble du projet est roté. 
L* séance est leréa k 11 h. 5ô. 

• 

La grande fête de gymnastique 
de l'Union de Flandre 

se déroulera aujourd'hui 
dinianche 

à Quesnorsur-Deûle 
Nous rappelons que le XXVI* concou.!» 

rcarional et 1a f«"te de gymnasf:<jtie de 
ri'aion de Flandre auront l e u aujour
d'hui dimanche 2 juillet, à Qucsnoy-!>ivr-
lJeùie. «ou* le haut patronaze de S. Km. 
U cardinal IJénart. éveque de IJHe. 

TouCe la popoiation de Queswojr-sur-
Dcflle se prépore à fêter arec l'éclat qui 
convient les nombreuse* société» de gjm-
not ique qm prendront p-irt k la fête. 

llappelons que le matin auront »>u de 
T h. k 11 h. 30. tu stade de la fête, les 
concours des adultes et pupilles. 

Aux mêmes heures les concours de mu
sique et batteries ne dérouleront aux em
placements qui ont été déaànoé*. 

A midi, au stade, uoe messe sera célé
brée k la mAmoire des 600 gymnastes de 
I t'nion de Flandre tombée su champ 
d'honneur. 

L'après-midi les *ocié*és »e rassemble
ront avant de se rendre an stade on k 
13 h. e l e s dénieront devant S. Km. le 
ctirdmul Liéemrt. évêque :1e Li l e , entoure 
des persom»!**.-. 

Après la préseurction des drapeaux et 
la remine du drapeau fédéral e: du fanion 
des PopiBes se dé-pouiera la tête de gym
nastique proprement dite. 

Le soir k 19 h., un concert musical sera 
donné par la Ksmay-ltaienonfe de Csm-
phin-*n-Pévè!e. l'Harmonie de Werricq-
Rori e t la I*hah*rmo»ie de l>ue*ooy-auT-
l)e«le. Oette dernijre société « sera déjà 
(ait eotentare su cours de la fête de 
r.-peks-mst. . . 

Lee automobiustes sont avwea que la 
ctrcuuvtion s été récleroentée. Prière leur 
est faite de se rapporter aux mdkationa 
des plaoue* indicatrices. 

• 1 
Un autobus transportant 

des ouvriers 
verse au cours d'une collision 

à Mouscron 
L'ne col l is ion qui aurai t pu avoir de 

g r a r c s c o n s é q u e n c e s a'eat produite hier 
s a m e d i v e r s midi « Mouscron, au lieu 
i l l t « Caster » a u cro i s emen t de la 
chaussée de Lil le e t de la c h a u s s é e de 
MeniD. 

I n autobus conduit par M. Miche l 
D e l m o t t e , d e W a e r e g h e m , entrepre
neur de transport , qui transporta i t 
r i n g t - c l n q ouvriers ae r e n d a n t k leur 
travai l e u France , arr ivai t d 'Aelbeke , 
se d ir igeant vers le Hisquona-Tont . A u 
c r o i s e m e n t de la « B e l l e v u e s au Cas
ter , il ae trouva tout A coup en pré
s e n c e de l 'automobi le de M. Joseph 
Hoatens , n é g o c i a n t d e m e u r a n t A Hou-
lera, qui remonta i t la c h a u s s é e de Me-
nln , s e dir igeant vers I t eckcm. Malgré 
les efforts des deux conducteurs , la 
col l is ion l u t iucviti i l i le et la pet i te Toi
ture t a m p o n n a l'antaima <i"l. |uir sui
te de la safarirHé <l<- la ronte. penchai t 
a s s e z fort vers lu droite, et fut ren
versé . L e s v o y a g e u r s furent bouscu
l é s et sept d'entre eux furent plus ou 
m o i n s b lessés , n o t a m m e n t aux brus et 
a u x Jambes , niais heureusement s a n s 
ancune grav i té . Us parvinrent assez, 

s e d é g a g e r et II fut faci le île 
•astrale. Celui-ci tonte-

fo ls , e s t s é r i e u s e m e n t e n d o m m a g é , le 
m o t e u r surtout a v a n t souffert de ce t t e 
co l l i s ion. 

La gendarmer ie de I teckcm a é té 
appelée à ouvrir l 'enquête d 'usage . 

LE CRIME 
de la rue Vaucanson 

à Roabaix 
défaut la Cour d'assises 

Zennevort têt condamné 
à dix ans de réclusion 

L A sess ion de s A s s i s e s du départe
m e n t du Nord s'est ouver te hier s a m e d i 
sous la prés idence de M. le consei l ler 
H u g o t. 

Le m a n œ u v r e Zennevort , auteur du 
c.-ime de la rue Vaucanson , & Koubalx , 
compara i t d e v a n t le jury . C'est nu 
Individu taré, a u x y e u x perçants , en
f o n c é s d a n s les orbites- U e s t ent ière
ment Tasé. Le vrai t ype de rôdeur.. . 

On sa i t qu'il tua le 12 mars dernier, 
k coana de couteau , d a n s une chambre 
s i se 4 1 , rue V a u c a n s o n ,u Koubalx, un 
autre indiv idu du m ô m e acabi t , Au
g u s t e U e m e n e , k la su i te des fa i t s que 
nous a v o n s re latés . 

Après la lecture de l 'acte d'accusa
t ion écouté d 'une oreil le d i s tra i te par 
Z e n n e v o r t , 1 e prés ident H u g o t énumère 
l o u g u e m e n t les m a u v a i s rense igne-
meut s recuei l l i s sur l e c o m p t e 
l 'accusé et e u v i e n t au d r a m e survenu 
c o m m e on le sa i t , â la su i t e d'une dis 
c u s s i o n eutre Zennevor t e t Lot lg l er e t 
De-mene e t Gautier.. 

Le prés ident Hugot . — Vous a v e z 
porté s ept conns de couteau k votre 
v i c t ime . 

— J'ai e u peur, mon copain étai t il 
moi t i é a s s o m m é ! 

— C o m m e n t e x p l i q u e z - v o u s la féro
c i té a v e c laqroefie v o u s avea frappé? 

— Je ne peux p a s expl iquer ça. J'ai 
eu p e u r ! 

Zennevor t n 'exprime aucun m o t de 
r; .srret. 

Le docteur Dela'aouSse, médec in 
U" l i s t e k Rouba ix , a e x a m i n é la vi 
t in te ; il déclare que l e s p la ies «ta lent 
gravée e t que la mort a é t é occas ionnée 
par la rupture de l'artère fémorale k la 
su i t e du c o u p porté k la cu isse gauche . 

M. Monnié , c o m m i s s a i r e d e police, 
£ l t que Zennexor t a eu affaire quinze 

)oa s e l - e fo l s k la police roui a i s i eune , 
e n ra i son d e sa bruta l i té . C'est un 
fraudeur de profess ion, fréquentant des 
m i l i e u x in ter lopes . L e s autres ncteurs 
de ce d r a m e ne »ont guère m i e u x notés . 

E r n e s t LiOtlgicr, 3 8 a n s , m a ç o n k 
Roubaix , re late l es pér ipét ies du dra
m e . 

J 'a i trouvé m a porte d é f o n c é e . . . 
Manon é t a i t a v e c A u g u o t e D e m e n e et 

G a u t i e x . . . J 'a i d e m a n d é d e s exp l i ca 
t ions u Manon m a i s J'ai reçu u n coup 
de p l a t i n e s u r la t ê t e . . . J e m e suis 
caché sous la t a b l e . . . J e suis Testé 
toute la nuit c o m m e ça. . . 

M. l 'avocat généra l Ledoux donne 
lecture des dépos i t i ons écr i te s du dé
funt , de ce l l e s de Ganth iez e t d'Kugé-
u le Gergouin dite « Manon > qui n'ont 
pas é t é t o u c h é s p a r l e s c i ta t ions . 

M. l 'avocat généra l Ixsdoux r é c l a m e 
nvec énerg i e un TertHet de cnlpabl -
Itlé k r e n c o n t r e de l 'accusé . Il e s t i m e 
que la l é g i t i m e d é f e n s e n e p e u t être 
s é r i e u s e m e n t i n v o q u é e e t que Z e n n e 
vort d o i t ê tre c o n d a m n é k u n e peine 
de réc lus ion . 

M* Sorl in , a v o c a t a u barreau de 
Lil le p la ide an contraire c e t t e l ég i t i 
m e d é f e n s e e t d e m a n d e l ' acqu i t t ement 
de Zennevort . 

D e u x ques t ions sont ensu i te posées 
au Jury : 

Zennevort a-t- i l v o l o n t a i r e m e n t por
té des coups et fai t de s b lessures k 
P r œ e n e ? 

Ces coups et b lessures ont - i l s en 
traîné la mort ? 

Les jurés répondent a f f i rmat ivement 
aux d e u x q u e s t i o n s e t accordent les 
c irconstances a t t é n u a n t e s . 

Z e n n e v o r t e s t d o n c c o n d a m n é k 1 0 
ana de réc lus ion et k 1 0 a n s d'Inter
dict ion de séjour . 

DERNIÈRE HEURE 
La nouvelle politique 

étrangère américaine prévoit 
le renforcement des moyens 
de défense des Etats-Unis 

et le règlement 
des dettes de guerre 

WsshiBcton. 1 " juillet. — La nou
velle politique étr*n«:ère américaine est 
synthétisée de la façon suivant» par les 
reilienx politiques les mieux informés de 
Washington: 

Convaincus que la Conférence du dé
sarmement aboutira à un échec, les 
Etats-Unis sont décidés k abandonner 
leur attitude d'attente et k renforcer 
leur» propres forces de défense natio
nale. Ils amorceront k bref délai uu 
programme de trois ans concernant la 
construction de trente-deux navires de 
everr» et d» 290 «rions. Il» organisè
rent en même temps quatre hases 
nnvales de prenver rans;, deux sur la 
ctte de l'Atlantique et deux sur la cote 
du Pacifique. 

Estimant que l'Europe n'a pas répondu 
comme il coraveiwit à leurs offre* d'un 
Pi.ct« ooosulratif pour U protection de la 
paix, les BtaU-L'nis sont décidés k pré
venir l'Europe que ai clic ne veut pas 
écouter la voix de la raison. rAmérlqnc 
le laissera « cuire dans son jus ». 

Dans 1 / négoeratioue économiques in-
Urcntioutiles les E'-its-I'nis refuseront, 
sa ce qui concerne les ëe^'es de ruerre 
aux nations débitrices toutes les conces-
»*ns qui impliqueraient une agrravation 
des charges pesant sur le contribuable 
américain. 

Un communiqué officieux 
des représentants 

des pays fidèles à rétalon-or 
Londres. 1er jui l let . — Commencée 

à 21 h. la réunion UPS représentants des 
l>ays f idèles à l'étalon-or qui a e u lieu 
ce so ir au s ièee de la délégation f r a n 
çaise a pr i s f in à 23 h. A son issue il 
a été donné lecture du texte suivant qui 
r nsi qu'on l'a précisé n e constitue p a s 
an communiqué o f f i c i e l : 

« Les délésrat'ons de France . d'Italie, 
d : Suisse . d« Hol lande et de Belg ique 
cont inuent à s e tenir en contact pour 
et opérer en vue de poursuivre en com
mun leur pol i t ique de maintien de l'éta
lon-or a u x pari tés actuel les ». 

Nouvelles Sportives 
Le m*>otir.g do boxe 

do Moustcron 
«uaeai, k M h., a en lien U réunion o. 

aisé* par l'Iastitut Pugjhitiqne Fvaaeo-n« 
On remarquait U •présence da Mît. 
C'aej-i. d» la P«4»r»tion FrintiiM, 
Mlle du t>a<eor>Puja. Le* jure» étaient Mit 

Vereolien, d* la Fédération Bel;» 

Roubaix 
el et 

RM ullau 
k PB,0FBB8IOKNELS 

SIX R0UVDS <T>B DEUX MIXCTF.3 
Félix Santv, d* Dssiai, att vtinqaeur d» 

Herman, de Mouscrsn. La itienea a ta vallon 
de la fougue. 

HUIT ROtJXDS DE DEUX MI SUTES 
Dujardin, da Tourcoing, est vsinqasur de 

ÇUill-ax, a* Douai, par jet da l'Sponr* au 6e 
round. — l»r round : Attaques d» GsMlet. — 
-G round : Tria belles attaque» da Dujardin; 
— ta round : Dujardin continus et reêli 

und : Du 

Renseignements commerciam 
COTONS 

LIVEXPOOIs I*» Juillet. 

•Sa». J— 

10.13 10 30 — .— 10.OS 10.10 

—.— *.9S 10;--0 Juillet.. !l.o» 1014 
Août.. . 10.01 10.1* 
Sept. . . 10.1S 10.SI 
Octobre 10.28 10.41 

—.— 10.23 10.33 
10.35 10.4" —. . . — 

P»c 10.43 1 0 . » —. .— 10.S7 10.J4 
Janvier 10.U 10. S2 —. .— 10.44 10.4» 
Février 10.57 lO.ftî —. . — —.— 
Mars... ]0«U 10.77 —. .— 10.5a —.— 
Avril... 10.73 10 92 —. . — 
Jai 10.»1 10 92 —. 10.73 10.90 

CHANGES A VETR.INGER 
Tendres: Sur Tari». 88.l.ï: Fur BrawlUa, 

2S..90; Ksc. tors vjattque, 1/3 k 9/10; Prêt 
à court terme, 1/1 i 1/2. 

Ntw-York : Clo*. SUCBES. — Ma rKs 

! Revue du marché de New-York 
Rssr-Twk. 1 " juillet. — La. Itelsi** de 

St. Roosevelt de refuser de atsbiliser et la 
bais**» ronwcut.vp du dollar a salvanisé la 
ppeculstion.. Les gains ont été 4e 1' S 3 points 
«a raoTpnn». Les transa-tious ont porté sur 
trois million» de titres. La. nouvelle action de 
la Banque >Vd«rm!e de Xew-York d* prévenir 
le* «uctuationa brutaifs du dollar sat ron-i-
dérée comme un moyen d'entayer les excès 
4,31 1/t, le <rsne à 3,04 1Z . L'activité u» 
de la srt^cu'.ation. mais «ans empêcher la baisse 
r e r i l i ' " nu nV.'.sr. La livre est montée k 
Wall .».reet a'est riperi'utè* sur le marché. 
Tau» les froina sont monléi de 1 a S cents, 
la «.ton a i*HSS> un dollar k la balle. A la 
XourelleOrVans. le cm»» S terme a cloiuré 
aven vnt avane de 13 'à 1S points. L'ur
gent ea lingot» «a» ferme, en «usinent»! .en 

— L'ambassade d'Espagne 
na sait absolument rien sur le 
teurs Bsrberan et Col'.ar. 

LE CRIME DE EERLAIMONT 
EST ÉVOQUÉ 

DEVANT LE TRIBUNAL 
CORRECTIONNEL DE LILLE 

Vin décembre 1029. un sieur Kug.'ne 
Beaarain. :1J ans, cafetier i ssaasssiiaes, 
•1T, rue / • i'Kgulité. était arrêté eu gare 
<le LUI* ea raison de son allure suspede . 
11 fut trouvé porteur d'un certain nomin-e 
de titres avant appartenu A uste sVaM -
«•lie Wittrsnt. qui avait été saatasaaÉaé* en 
son ttomir-'lK tiitilques «etuainm anpain-
rant. k llerlalmnnt. 

Ile*iira.rn déclara que. se trouvant en 
gare de Lit e. un itwlivi lu qui passa't prés 
de lias sva t laissé IOIUIMT un pas|iiet qu'il 
avait c m deveir conserver. l'oursuivi pour 
roi, Heattr.iin a été condamné à trois 
minées d>m]«r^'.iniicment et il 2IX) francs 

UN ENFANT DE 13 ANS 
SE SUICIDE A MULHOUSE 

Deux motocyclistes se jettent 
sous un camion à Roclincourt 
et trouvent une mort horrible 

Des lieux jo Jte de L. 

Mii'ho:-c. 1" Jukl'et, — Henri Canta-
n:tti, nreixe stw. s'est sirciiié dans la soi-
n'e. au (Jomicile de ses îmrents. rue de 
l'Abattoir, h Mifc!hone>e. 

Iteput» quelque tetups, ks rot.iuate de 
l'cnfatst. qui fréquentait d>̂ s camurade? 
peu reiK>nun-in<hl>ie». l*-stMit â àV'svrer. ce 
qui lui avait valu d'èt.re souvent grondé 
par ses parents qui. dnns 

à Arrns. près de lloclimourt. sa trouvait 
en panne, par suite df» In rupture d'un 
essieu, un camion de la Sosictc tlc<s Trans
ports lie Suint-Den s. 

Au CMiirs un la r u t de vnwln'di IN 
samedi, mie nrotivc.vilelte mcutéc par M .M. 
Iséwiré Ikal Poste, sujet i ta len. 21 ans. et 
Ai«su.«tc Srubhe. de Villers. tous deiix. esr-
eussa 'le café n ArrnK. rat venue se jeter 
sur l'arrière du ra m on. 

M. Isa! l'ente a été décapité; son mm-
parnon fut tué s-uf le coup. lk~ roulaient 
• IKIi l'heure. 

Cet affreux (reideat s causé une forte 
émotion ù A'rraa, liai P***ta étnnt très 
connu: il c u i t »ard>a de but auTilinire 

I du K. C. A 
| J,es (i>ri>s ont été ramenés à Arras dans 
I la journée de s-jtnedi. 

jardin Sflotte. 0aUs** attaquant sans cassa 
— 3» round : Bar attaque» répétées t» Gail-
lea, Duijardia baisse la farde, mais1 reprend 
l'initiative du .combat, donnant cependant 
deux coupa da tête; •— &e round : Au début 
de ce round, las..ee rends da Cfaillez jettent 
l'iépoar*, ce damier «tant blesad k l'arcade 
sourciLière droite, alors que Dujardin av 
repris l'iaitiativa du combat. 

HUIT R0UXDS DE DEUX MINUTES 
Baltt, da Douai, eat vainqueur aux pointa 

d» Baam, d* Mouscron. — 1er round: Atta
que du Mouaeroanoia: on remsrqoe surtout ses 
esquives, Débat ae rencontrant que 1» vide; 
2e ai 3e rounds: partages; as rouad: bataille 
de part et d'autre; 3e rouad: Débit est pria 
de vitesse; Se round: Bairn continue k atta
quer; 7e round: De'.tt. fatiçur, reçoit une pre
mière correstion; Se round: Delst prend l'ini-
tistiva et a d» trej heureuses reactions k son 
actif qui ne aont pas du roût de Bsxyn et 
le match se termine molaré tout k l'avantage 
de Delst. 

DIX ROUXDS DE 2 MINUTES 
Bouqulllon est vainqueur da Taa BisrvlKt, 

Ai Mouscron, knock-aat debout, l'arbitre arrt-
tant la taacb. — 1er round: Bxsuquâllon rcebee-
ohe 1* oorp» k corps, taadi* ana Van Bier-
vliet roudo^)t le combat k distance, où il 
marque d* nembtouas» attaques; lie round: 
BouquMon attaqua k l'oeil d* Van Biervliet. 
qui eat Bhsrquo. Celui-ci reaetsoone maigre 
tout; Se round: Très beaux uppercuts du gau
che du Mouacronnyis. Dsns le corps k corps, 
Bouqulllon est supérieur: 4e rouad: Bataille 
de part et d'autre. On nots toutefois *?ux 
coupa bas da Booquafon : Se round: Corps k 
corps dans lequel Van Biervliet place inlassa-
blwenent son uppercut. 11 est contré du droit, 
pu.it rknsquillon ae repn:ud «t place un» belle 
série; la Sa rouad es* émsil'.é d* corps k 
eo.-pf : 7* round: Attaques désordonnées de 
Bouqasillon, qui marqua toutefois de* pointa; 
•e round: Séria de Bouquillon, qui gasrae avac 
honneur, alors que son adversaire s» trouve 
knock-dovra. Tjas Biervliet s»e pe-it plue 
d'ailleurs réagir et Botte plue que visiblement; 
il est kttook-ostt debout. La foule fait uni 
belle ors t ion k Bouquillon. 

AMATETJBS 
QUATRE ROUNDS DE 3 MINUTES 

Oray», d» Mouscron, est valnqusur da Catry, 
d» Tourcoing, au dsasnksss round, pour infé-

TENNIS 
LES TOURNOIS DE WIMBLEDON 

( S U I T E ) 

Burke (E.U.) , S-0, 

Double Mixtes. — E. Msier (Espasne) et 
Miss Risn. détenteurs du titre, bsttent Shec-
»-e.l et Miss Brsiier (Ode-Bretagne), « 1 . 
6-4; Van t>rnmm et Mlle KraBWinkel (Alle
magne) battent Brugnon «t Mm» Mathieu 
(fVanef), 6-1, 6-4; R. Journu es Mm» Go.d-
sebroidt (France) traitent Del Bono (Italie) 
et Mme Satternoiraite (GdeBretagne), 4-3, 
6-2 6-2; Condon (Sud-A<rique) et Mie» Kid-
lev (GdeBretagne) battent Gentiea (Franco) 
et'Mme Riouloupoulo (Ure-ee), «» , S-ù, 6-0; 
Niti (Japon) et Mus Round (Gde-Bretagne) 
battent Andrews (Nouv.-Zdlande) et Misa 
stammers (Gde-Bretagne). »•«, 6-2, M ! «u-
rues (Gde-Brstagnel et Mina Moodjr (E.L. ) 
battent Collins et Mis» WrW ,Gdc Brclasne) 

AVIATION 
LE RALLYE AÉRIEN 

DE BOULOGNE-SUR-MER 
Voici l'attribution des Coupes de ral^e 

aèri-ea de Boulogne qui a su lieu hier samedi 
et s rôuni de nombreux équjpar/c-5 : 

Coupe Charles Delesalle. oKerM k réquopare 
masoulin srunt rris le départ de l'aérodromo 
1s plus e*>;*-n» an ligne droise de St-Inrlwert 
*t arrivé entre 14 et 13 b.: M. René Batin, 
sur Oaudren LucioV, venant d* La Baule. 

Coup* O. Dreyfus, offeree k l'équipage mixte 
avs-nt ce-u.v»rt la r*aï longue diseance an ligne 
d'ioit» ôe Saint-InsT)év«rt et arrivé entre 14 et 
15 h.: M. et Mme(Duipéoh*z, sur av.on Polei 
a* 43. remet d'Awcerre. 

Coup* d* Montlguy, offerte k léou-.pa^e 
fiminin avant pris le d*pa."t Ve 1er jn:.'.et i' 
rs'endo-em» le pbia *»oi#ne de St-lngleve-t et 
arrivé entre 14 »l 15 h : Mme Maryte H:.st, 
sir Farman 190, venant d'Etsmi-'. 

Coupe de la plus fslble puissance offerte 
enr r'Aéro-CV* rie Beu^rne » l'aria* de la 
. ... faible pmi*»«n-e »ev vé entée 11 et 1 . h. 
si - t'serodlrome : M. Ftary Hirsrd. >ur Far-
i.sn 230, Tenant du Beerret 

Coupe da l'élégance »t concert 
sens, sur Oaudron venant de riïr 

Aajourti'aini, (Laaaac.e 2 jrtillet : 
Aujourd'hui, Visitation de Notre.Dame; de

ssala, saiat Anatole. 
aolaU : Lever, d k. SS: eeudber, 20 h. 56. 
Lasj* : Premier qunrtieT du SO, pleine 1» 7. 
BaUstla astallltlsglqn» pour U Journée du 

2 Juillet (Bdgloa Xord) : Aeees beau temps; 
ciel brumeux demi k trois quarts couvert avec 
éclsircies; rares chutes de pluies; vent de 
secteur Nord-Ouest, fsrble; maximum de tera-
peretnre en oeifrse sur la veille. 

M»d»~tn- d* raids (à n'appeler qu'en ras 
d'absence du médecin d» la famille) : MM. 
Isa docteurs DelshouMe, 90. rue du Collège 
(Tél. 14.21) st Picot, 12o, Grande-Kue (Ta. 
24.36). 

Pharmaciens d* garde : MM. Delabarre. 
l«a. Grande-Rue, et Constat!, 1, boulevard de 
Paris. 

Caisse d'Spargn» : de 9 b. k 10 h. 34. 
Œuvre da Salnt-rraaçois-RegU, rua Rloha-d-

Lenoir : de 10 k 12 h. 
Caisse Ouvrière de Ste-EUsabotli 57, rue de 

Rocrol : d- 11b. ï o k 12 h.dO. 
Musée Weerts (Hôtel de Ville) : de 10 t . 

k 12 h. 
Musse de l'Bcol* nationale Supérieure des 

Arts et Industrie* : ds 10 k 13 h. 
Bains Municipaux : Piscire : Meisieurs. de 

S k 11 h.: Baignoires : de 3 k 11 b. 
Fédération des Anciens Combattant' Belr.cs: à 10 h., l -

_ Gare. 
Société d'Encouragement au Dévouement : 

J 10 b. 30, réunion, la, rue Pauvre. 
Anciens Soldats Coloniaux : i 10 h. 31, as

semblée triinettrielie, place Ste-Kiisabet-. 
Journée du BkUment : k 10 h/., «ail* des 

ventes de la Obembrc de Commerce, assem
blée cénérale du Syndicat de* Entrepreneu-* 
du Bktiment: d l l b . 4 J , même salle, distri
bution de diplômes et pMalll**; k 11 h. 15, 
banquet au Cercle de. rlndustr.e. 

Dueasse ds l'Bpeule. 
rktes de l'Union des Commerçant» du Cen

tre (Voir pTozraninie dan* la chronique lo
cale). 

Société des Jardins Popnlalres : k 13 b. 30, 
banquet au Restaurant Amenée Prouvost. 

Concert d'4U au Parc Barblcux : de 1G b. 30 
k 13 h. 30, la «Grands Harmonie». 

Les fêtes du Centre 
ont brillamment débuté samedi 

par différents concerts 

Le quartier du Centre est aettrelle-
ment en fête . Partout on respire un air i> 
p-.veté. D e s guir landes fes tonnent asrôa-
î . lement les rues du secteur, e t courent 
le lonsr des mâts en haut desquels ela-
c u e n t les or i f lammes. Le drapeau tle 
i 'Union des Commerçants du Centre est 
arboré à chaque immeuble e t cet em
blème cent fo i s répété f a i t une sorte 
c e Toute tr iomphale aux visiteurs. 

Les vitr ines étincelleut. D e s kiosque 
sont érigés en p lus ieurs endroits e t île 
sr'os réf lecteurs les éclairent. . . C'est la 
fê te o f f er te p a r les commerçants 
(*tntre à leura c l ients , à l'occasion de 
la tradit ionnel le braderie. 

Ces f ê t e s o n t débuté samedi , au mi-
i > u d'une af f luence très grande. A 18 
heures, précédé de plus ieurs sociétés 
de musique, a p p a r u t u n pit toresque cor
tège de voitures p a r lesquelles) la fan-
taiaàa s'était donnée libre cours. A u 
milieu des pas-redoublés . <les fanfares.^., 
et du bruit <Ies klaoiksons, le cortèpre dé
f i a dans tout le stëctenr, att irant !a cu
riosité de l a foule . 

A 19 h. sur le kiosque de la place dç 
h Lilberté. l 'excellente « Harmonie du 
î ï o u l i n », dont o n connaît la grande 
vr leur artist ique donna u n concert qui 
eut r.n succès considérable. 

si 20 h., ce fu t la fameuse harmonie 
de TEscadron <le F landre , de Lille, 
qui s e f i t entendre sur le pod ium de 
'a Grand'Phtcc. 

Cette remarquable société réimporta 
un très v i f succès d'ailleurs lar~cment 
r i tr i té . Cette harmonie préparc les ieii-
N * musiciens pour les musiques mili
taires et comporte dans ses rangs des 
c é m e n t s de réelle valeur. 

Tambour-n.a.ior e n tête, la société 
tUClila impeccablement en vi l le _ en 
'•enant une sonnerie , et se rendit jus-
c u'au M o n g v qui la ramena à Lille. 

La journée de dimanche 

A 9 li. 30. epnrse des garomis de café, 
o'ci;art rue du Xlaréehal-Focli et arritiée 
r.-e d u Cure. D e 10 h. à 13 h. et de 54 
à 19 h. concours de ballonnets. A i l h. 
30 réception de la municipal i té et d<-
t'ifférentes sociétés. A 12 h. 311, concert 
( irand'Plare et place de la. Liberté r . ir 
"a Phi lhamionie de Roubaix el la Van-
,*.Tre Delatti-o. D e 15 à 1S li. 30. défilé 
iihre dans les rues du Centre tic ni'in-

"treuses sociétés costumées. A 18 h., eon 
c tr t sur la Grand'Plaee p a r les Grena 
diers de St -Qoent in , et Callet h u m o n s 
t<iue. A 39 ii. conoert p a r la Farrfan 
Delattre . A 20 h., sur la GraBd'Plaes 
ballets par le P e t i t - M o n d e A r t i s t w o e el 
le « D e Volendammers » de Gand. * 
23 !> f e u d'artifices. 

L r grande braderie d e taadi 

D'autre part l a «braderie qu i ae dé> 
roulera lundi va connaître une affiner* 
ce énorme d e marchands d'oeeaaiona 
Souhaitons aue le beau soleil favoris* 
cette populaire manifes tat ion e o m m e r 
ciule. 

BATA ROUBAIX. — Braden*-Séria. 
spéciales. Vernie enfants, 1"> fr. aa h«* 
(le 2T> fr. Vernis fillettes, 19 fr. au lieu i* 
29 fr. — Sérka femmes, à speatir d« 
19 fr. Série» artsmroe*, A partir da 20 f r. « 

VENTE E X C E P T I O N N E L L E , Grac-1» 
Magasins du l'apior l'eint, I I I , Qraa»)*< 
Rue, Roabaix. Pour la Israderie, ehoii 
fonaldable de véritable linoïéutu à. 13 fr. 
le m j ; coupes de tospis-inorruette, pria 
dériaoiro. 221Sld 

BRADERIE OU CENTRE ! D u lundi 
•1 juillet au saroedi 8. 'rvjsate la acanama, 
l.t Maison RAMMAERT-JEU, Tarsus, 
-•'1. Grorri'l'lace, bradera k prix tMrl**lr*s 
lr>s courons et article* déclassé*. — En 
oestre, un escompte de cinq poar eaat 
fera fait sur tout autre achat coaiptant, 
saiif sisr les soldes ou prix «ajKvsés. 7d 

A, l'oefasioa de la Braderie, la, Maison 
D E 11LTCK, 12S, (rrande-rtue, Bocbaix, 
soldera disque* à sfli>iiir, 3 fr. ; i aatuilla, 
S fr- l'horjos, aeordéona, j&zz e t tors» ins-
trutuicuts de musique, avec 4 0 % remise, d 

MEG, Couturier en vogue de Paris, 
(S. rue Halévy, Opéra) , solda tout* aa 
collection d'été de robe9 imprimée», ensem-
Mes, manteaux, Mouses aport, « l e u r 500 
a 1.000 fr., pour 250 et 600 fr. ! L» venta 
se fera cnez Madame D*laehapell*-Ayrault, 
COUTURE, 18, rue du Collège, i Roubsix. 
à l'ocx-asion de la Braderie du Centre et 
pour trois jours seulement. 22160d 

A l'occasion de la Braderie, Vta te -
I Réclame d* Cuisinière* au Car, mixte et 

au Charbon. Profitez des occasions réelle* 
que vous offre l'Ao/mee Bartz. Matt-ou 
HÉLINCK-VANACKÈRE, n»? du CoUèr. . 
103, a ROUBAIX. 2218-tî 

Claeys-

AUTOMOBILISME 
Le» vi»ft-«lBarre heures automobiles 

de Belgique 
Fr champs, ls 

ilee rte Br l f i . 

renne de 1*4 km. 15 

l»s six pr«mi»re> 
n lete : 1. Siena 
mètres S72, a une 
9 Sommer-StonVl. 73S »m. IVB, moyeans 
123 km. U S ; 3. Chiron-Oiviaeii.. . 11 kilo-
mMres 4ô5, moyern* U » km. 57.>; 4. Tli».-
laesea-terere, 703 km. 17^. moyenne 117 kil. 
1SM s»»tr»s: 5. lfomeletdreseh. Tous ces 
coureurs pilotent des AlaVItoinco. 

nursflcèrw.t de le placer dana une snaison 
d" correct Lon. 

Profitât»» de ce nu'il t'tait seul artaa la 
soirée, le jeitne Henri fertm partes et 
f< r f r.res cïe l'nppartrnient et ouvrit le 
robinet du ea*. I.n rentrant, ses parents le 
tr<.u>vèrcnt saaa'aaé, et e'eal en vain qu'on 

matinée, le | tei.«a de le rartmer. 

— 7>t dtalaratioas 4ss <l»t»nt»urs 4» postes 
récepteurs 4e radlo-dlffnsion rontinoeront A 

iu qu'à nouvel ordre, l̂ e paiement des rf.le-
n n » , devrs. bien entendu, être «itectué uu 
liurpitii **l assea reçu la déclaration. 

14. dsns l«s jardins — M. Lebrun 

^ n ^ e V ' v 
ffietlvsl orra 

Tntlt*S d«UX i 

à U pi\'«..-nt:uinn Ae* niuiic 
nuM | Paris à rocesfiion 

•M pa-r le journal « Llnt 

in aoMat du -e i*tranfrr. d' 
e, a •poiyTiardi4 la femin** e 
oMriikr. !•» raT-itaine B<vi 
nt iacct>rnbé. Le meurtrier a 

L'agresseur présumé de 
la vieille fermière de Louvroil 

bénéficie d'un non-lieu 
Nous avons relaté, en >ua temps.' l'a-

CPsaaiotl survenue dans la matinée du 
11 au 1'- juin H dont fu t vict ime Mme 
l V t . née Mathieu à ï c c île 7 2 ans . 

M m e Pot , Qui était couchée, l'ut ré
veillée spar un bruit provenant de sa 
maison. Auss i tôt , «Ho v i t la porte tic 
.«a chambre à eor.olier s'ouvrir, et un 
individu fa ire irruption en lui deman
dant son anrent . L'homme la saisit 
alors à la c o r s e , et la vieille femme 
tomba sur le soi. 

La croyant morte, i'airresscur prit la 
fuite. La veuve l'ot se releva et appe la 
i ' i secours. L a pol ice f u t nlerléc. e! 
après une ennuête assez diff ici le , pro
céda à l'arrestation de Liénard qui fut 
conduit à Arcanes . 

E n raison des contradict ions des té
moins et du manque do preuve* sul'li-
fai tes M. Orostean, .1112:0 d'instruction 
^ rendu u n - ordonnance de « o n - l i e u et 
f loi Liénart a été mis en Wx'i îé . 

LA SOUSCRIPTION 
POUR L ÉRECTION D'UN MONUMENT 

A EUGÈNE MOTTE 
I«a souaoription ouverte pour t'ârection 

d un monumeiit à Kugènc Motte ae pour
suit rjiarinaiement. Certains inàustriel» et 
ocnimcroauts déwiriat opérer des Tire-
pents de compte, le Comité nous prie de 
les informer qu'ils peureat faire ce» Tire-
mcats ou faire des versemenns a o orédit 
d'i compte ÙJ. Comité d'érectk» du mo-
nu-ment E. Moue aa O s V t du Nord 
(SFenee de Roubaix). 

i ' i-dessous un» c-mpuilèmc liste de son** 
cripteurs: Jujes Ueauruiorst. à Tosareoine, 
0.<X«J fr.; Etablissements Ix>ui» I^epoutre 
et C'% o.OOO fr.; Frotemei le des Oombat-
tonts Itcisbaisiend. 2.2otj fr.; C. Burel 
et C", à Koutaiix. 2.000 fr.i'L'AutoinoBile-
Cinb. 2.000 lr.; (.'>• aosaorance* Î a 
Fkactre, 2J00O fr.; Kultmcm et TcBetin, 
lic-iibi.ï. l.OÛO'fr.: isociété Boubai&erme 
dEu.^.r:i?e par le gnz et l'électiricité. 
1 0 0 0 £.-.: EtiiWisseineul.» KuMmana. à 
l'arls, l.tHK) fr.: Société des Matières eo-
lf-ar.tcj à SaiutrDenia, 7<K) fr.; Société 
C r i r lia Bhoce à l'.irls. 500 lr .; Ass^eia-
ti™ îles Atse eus éaèves du -c l lèse (le Ro-u-
bviix. "dsl fr.; Mfrrit Tïlalalt de Lodx 
(Poloartw), otH) fr.; Eiab. J . Peoae l et 
-T. l'itivi, à l lois lui ï , 2DO fr.; Simon et 
Mr.x WyasarerjainasVi de I^odi (Pologne) , 
400 fr.; lVivid IVysaeWKinski de I>od»; (Po -
lo«nel. 2 0 » f r . ; Ernest ttiiry, de Brtae l lcs , 
2oo fr.; E'.LHI'V.KI MeitlasaMsttx, I>ulilln-cc 
(l'oVorne). 300 £r.: Victor Valeaiia. de 
lîrirlw-ix'. "00 fr.; Aupwte l'otio. ataratewr 
d.t^\'iirj. 200 fr.; (Jastoa Dnumerrne. an
cien Président de fci ItéajoWicaie, 200 fr.; 
(.Ibârles Musure, île lîoiiboil. 2t»0 fr.; Van 
r.vee. d i rc teur de l.i S.clé:.'- séravrc.'.o de 
Uclgique. 20U fr. IVuil: :::i>vl fr. 

lu si;|ié,-i.c. ::,-. ne B E R L I E T d a n s 
les r a m i o n s D I E S E L b'jfUrui* l a c o n -
testab'.e. 4PS10 

AU FONDS MUNICIPAL 
DE CHOMAGE 

W c i li n'iiarUtian des s.vv>iirs dl*tri-
Imés i>"i:r ia s e m a a e du 25 juiri au 
1« juillet: 

t'-lninieiu'S à 7 fr., 2.'.^sl; ehAmcurs à 
4 fr.. ."U; conjoint» à 4 fr., 762; ascen
dants à 4 fr., 2^; mineur» à S fr. 50, 
l.l">0. soit un total de .",.718 personnes. 
]i pur nise somme globale de 214.133 fr. 

V cet te bomme viennent s'ajcmteir lea 
«ulnentiona ex-eeptioiuii-llee aJlouêea par 
la Ville aux caiaaea syndicales da onoaaac* 
qui. pour la seniainn du 1S a-u 24 juin, ae 
sont élevée» a 4.4C3 fr. ÔS. 
Halle Flipo. Voir dernière pas» réclame, d 

LES FÊTES DU SQUARE WIBAUX 
ONT DÉBUTE SAMEDI 

AVEC SUCCÈS 
On anit que le comité officiel îles fêtes 

d'i Koutcuc.v orsanisc, ainsi q ŝe chaqw 
•axée , de ehamsantes fêtes dans le cadre 
rersjevaat du square Wîbaïux, rue de Cas-
scL C-es fêtes ont tîéb.hré acmedi «oir par 
u-i excellent roiaeert donné par la fanfare 
s l a l":u\ » et qu'un nombreux auditoire 
éctviia*. I l o iwnsslaf • forains ee aotst ins-
tasVés ifat» le *ejn*re. et la foire *uct plai-
aira a (XrM attiré hier ure fouie d'ama
teurs. 

Aisjotsedlsoj (Uirunelie 2 juillet sera la 
-rmnV jooesvé* 'le ee« fêtes riorarrêes au 
lr'fit des eiit'ants iréoes^iteux du Quartier. 

ltr.ppeions-eii le prorramme: h 11 h.. 
cviieert psr les « Enfatrt» dsu> Nord ». à 
l'hoepire, BbiunhemaiHe. A l ô h^ oaver-
tutsj des BtslltipEei attraetiooa de la foire 

•ta « Jaau ia l sta RaobaJi » 
«a 2 JalUat IS33 H« I. 

P R E M I È R E P A R T I E 

U s a réaanU plnia d'arri l prêtait ù 
l a «aasespsvsroa Tendômoiae un éclat de 
de reaai snouiliée. 

Ayitta d'air fraât, Mi le da M a l e a n e 
o a r r i t toata arranda la porta-fenêtre de 
• a assaashr» « t f i t qneJquea p u le lonsr 
d a pat io , l 'an des p l a s jo l i s awrésnent» 
d a asujrataw fami l ier aux lismea éten-
daasv lanrea, a n i ooiffea pitttiraeones où 
lea to i t s o l a t a da tuilea romaioea alter-
r-aisad ara* la* lnearnea. 

Ce baottatow s r a i t été, qi»ek|tie qnin-
at a a * asTpararant, etmstftiit tsar ordre 
ata aaasaniia «ta M * * s * M , c'était à la 
«uite d'asi isatajaidia a y a n t an par t i e dé
v o r é a* l a a n a t a auaaealalu da ta F r e s -
B « T «a i . sM*jros4i«a à f l a n * tta coll ine, 
ataaatMit la ral léa «ta Vendôme. 

Ls* tm»uttrajs « ta i t « lors l 'heureux 
< sfcaWMrHs»» «satsaiss janana fat» me H le 
U c s t » f W «stfasat «ta mm ana. r r é d é r i -

r.oue. confiée dès sa naissance aux bons 
so ins des fermière Lamlcve. 

A u moment où éclatait l'incendie, les 
i l â t e i a i u s vovacenient et. seuls, la pré
sence d'eetprit et le conrasrc (les vi l la-
aTtois avaient préservé la majeure par
tie des meubles inestimables qui s'sraon-
tétaient de s ièc le en siècle dans la pro
priété famil ia le . 

Ce sinistre devait produire sur la jeu
ne e t sensible marquise A u d e une rù-
rbtuse impress ion car, de retour à Vcn-
côme , elle tomba malade. 

Dés ireux d'éviter à sa femme la vi-
s-.cn endeuil lée de leur château muti
lé le marquis avait décidé d'abattre ee 
oui restait des bât iments encore debout 
et de fa ire ériger à leur p laee une cons
truction d'un stvle d i f férent qui Téu-
rJrn ;t en outra tous les avantages de ce 
nue l'on est convenu d'appeler le c eon-
l o r t moderne ». 

E t le basai d l'avait a lors mis en re 
'al lons avee o n architecte qui revenait 
du Nmirean->*bnde.Celui-ei avait su très 
rapidement M e n e r la eonf ianee du châ
telain en la i fa i san t aaopter un modèle 
• t ' inspiratioa exot ique qni Tara i t lui-
même enthous iasmé au cours de son 
voyage . 

Bientôt , «on* les renx dn marquis in
téressé. 1rs ouvriers s'étaient mis à l'oeu
vre et, en quelques mois , le bungalow 
était né. 

estasse conception s imple, et pratiqua 
inénas b â t i m e n t fcas. tassé , robusta que 
celui d u t y p a cal i fornien. A l'intérieur, 
ta p a t i o rectangulaire habituai s a i t 

formant une cour dallée de charmantes 
Proport ion* autour de laquelle ravon-
r.-.ient les chambres e t les ipièees de ré-
« i t i o n . A u milieu de cet atrium nio-
r'trnc si paisible et .«-i frai*, u n miroir 
(! eau aux disques de nénuphars , en-
cliâssé dans un moti f sraznnn'". 

A u x pi l iers rie la ealer ie s'enroulaient 
.les rosiers gr impants , des l ianes, des 
r i.mprcs qui enlevaient de la sérhere^o 
aux bois éqnarris et reposaient l'œil 
sur des taches de couleur. 

Les fleur» ét»ient la grande parure 
tta eette arehiteetiire. Ic i , c'était l'om-
lv, e douée, égale , prête à entrer dans 
les ehambres dès que l'on ouvrait les 
portes . ' 

On imaginait la promenade à pas 
1, pts . d s n s le si lence, comme dans une 
'.ilei'ie de cloître mais un cloître où 
tout souriait à la rue , inviterait a la 
pue de vivre. 

Extér ieurement , au contraire, la 
iw.isou s'offrait au soleil. D e s «pergolas 
protégeaient les perrons, tamisaient le» 
ravons sans les arrêter, permettant les 
déjeuners à mi-ombre, les siestes, les 
longues causeries dans la brise qui ve
nait des coll ines et agitait doucement les 
f t u r s et les p a r f u m s . 

A l'automne, on se chauffai t sur les 
c'rlles. 

Par tout des coins accueil lants, là pré-
prrés pour la solitude ou pour l'accueil 
c e s amis, là cachés, là ouverts aur l'ho-
r . ion avee des trouées dans la verdure 
Pour apercevoir l a r iv ière o u l e s col
l ines . Demeure da repoa, d t retraite , de 

t.tVlitation faife pour la caiiue Uc l'es
prit et ta détente des narfa, el le avait 
subi toute» les modif ications d'aménage
ment Trafique et de décoration récla
mées par In vie studieuse, mondaine et 
• l i a t t i l s du propriétaire, grand amateur 
d'art. . 

H é l a s ! l'excellente intention du mar
quis n'avait point c lé rceimipenscc. la 
rervos i té de sa femme s ' é u n t accrue 
d'année en année. 

Combien de fois leur fillette, à pré-
ernt jeune f i l le , avait-el le a d u i r c l 'œu-
t i e paternel le à laiine'.'e l'attachaient 
toutes l es fjCres d t aun âme t 

Mais «e matin- là . l't nature se pa
raît en vain. Frédérique n'y prêta i t 
r«.int attention. Elle marchait rêveuse 
et le front triste, toute la démarche las
se et le p a s traînant. Slta ne faisait 
jvc i in brait , »e retourni ' i t par î .ds en 
i r è t a u t l'oreille copune si cile eût e n 
te: du encore la vads esaassSe et sonore 
du pe t i t frère ini'clle eliérlssa t et qui 
s.enait. hé las ! de la quitter pour une 
l-ien longue absence. Oc? larmes embué , 
rent 'soudain ses grands v e u x : erai-
0 ant d'être snrnrise dans l'abandon de 
•x douleur, Frédérique s'enfonça p l u s 
r i o f o n d é m e n t sous l 'une des pergo las 
cù régnait une ombre douce. 

Cette pergola enrubannée de lierre 
el de glycines avait été. avant celui des 
enfants , le refuge préféré de leur mère 
trop tôt disparue. D e santé chancelan
te, eet te dernière n'avait guère laissé à 
i a f i l le que la vis ion d'une femme au 
charme frêle, le p lus souvent étendue 

M".r une chaise-longue, le visage diapha
ne éclairé p a r de sombres y e u x au re 
t a r d irrofond. le front auréolé de che
veux d'or mousseuv. 

En évoquant »es souvenirs . Frcdéri-
M -e renvoyait d'abord sa toute premiè
re enfance dans le cadre rustique de la 
f>ruie. I*i, près ,io sa wrur de lait. 
•?i aniiot, couchées côte à côte dans 1<* 
1, ( me berceau, el le était , grâce à s-a bon
ne nourrice Vlorine. devenue, elle si pâ
lotte et si chétive, une pet i te créature 
Lien vivaee qni s'accommodait à merveille 
de la frugal i té des champs. 

I>e ee sé jour à la ferme, elle gardait 
"si fugi t ive vis ion d'une femme jeune, 
é'égante et parfumée qui , au bras d'un 
seigneur habil lé de drap f in , les jam-
Bfs moulées dans de hautes bottes de 
( inr fauve , venait , à de rares intervalles 
1 embrasser. Comme elle lui plaisai t , 
c . t te vis i teuse qni avait toujours quel-
(11 e , beaux jouets à distribuer ù la ni
chée ! 

ï i é d é r i q u * de Malgane était demeurée 
c.:oq ana ebes lea Landàve. Candide, 
u a o r a n t e e qui la «réparait des fermiers, 
elle croyai t ne devoir jamai s les quitter 
e t se eoDïidérait comme leur l i l l e , au 
î-iêroe t i tre que J e a n n c t I/uoe. comme 
ede donnait le nom de frère* à Olivier 
i l à Jacques Lamlève qui, raisonnables 
b. mbins, s'étaient le* premier» penché» 
sur Sa menue personu ' . 

F.t voilà qu'un jour, les cli->.-es avaient 
changé. Le beau seigneur* était venu 
chercher Frédérique p o u r ta conduire 
en. b u n g a l o w que l 'enfant avait par fo i s 

admiré au (hasard d'une promenade. 
Kilo avait a lors lié connaisfane* avec 
sa maman. 

I l é ia s ! l 'apparition c!é /«n:c et si 
C e i n s de vie avait l'ait pince à une 
e iéature faillie et malade qui. tantôt, 
r a m a a i t fougueusement l'enfant retrou
vée, tantôt l 'envoyait jouer loin d'elle 
t ' .rant des heures entières. 

T'endniit des mois, Frédérique, toute 
désorientée et ">e p- uvanl e o m i i . r d r e , 
avait erré sej 'e ' t , - .la'is l'ininier.-i »nai-
st.11 qu'elle avait p e u à p e u a p p r i s ù 
.'imer et dont elle jouissait à présent 
i n artiste. 

Son «père, qu'elle ne voyai t alors 
qu'aux heures des repas , lui inspirait 
oc la cra inte ; s'il tapota i t parfo i s sur 
s a joue d'un doigt indif férent , il ne lui 
parlait que rarement. Tandis que la 
marquise se fa i sa i t servir dans sa cham-
tre , Frédérique, aeule, assise e n face 
du marquis dans la vaste salle à manger 
demeurait s i lencieuse, pressentant obs
curément qu'un homme ne pouva i t s'in
téresser à de naïves histoires enfant i 
nes. 

!>«. petite héritière ne pouva i t deviner 
les tourments paterne l s ; M. de Malgane 
-,'i.ffligeait de l 'état malad i f de s a f e m 
me et déplorait amèrement le tragique 
événement qui la rendait méconnaissa
ble. 

Qu'il y avait loin de la créature qu'il 
avait connue sept ans auparavant , si 
fougueuse, s i enjouée , si «brise de pla i -
• e n et de voyages ! I l n'avait est-tes 
rien négl igé p o u r l'arracher aux tristes 

Pensée* niii la hantaient, la comblant , 
prévenant ^ « moindres fantais ies . Les 
l.lus grands maîtres de la sc ienea se 
sueeédaient au bunga low; tons exami
naient la châtelaine mais nul ne p o u -
vj.it guérir la morne apathie dont el le 
était victime. 

El le se plongeait fréquemment dans 
de farouches mutisme* d'où il é ta i t bien 
pénible de la fa ire sortir. Quand l a cri
se était, passée, e l le appela i t mari e t e n -
frnt . les quest ionnaient affwtneusjav«aent 
sur leur santé, avait quelques délicieuses 
t&roles p o u r chacun et , après les avoir 
trubrassés. retombait dans de profondes 
s ngeries qui laissaient son mari impuis
sant e t désolé. 

, Le caractère du marquis s'assombris
sait. P o u r y remédier, i l s'était l ié avec 
trois gent i l shommes c a m p a g n a r d s du 
vois inage q u i fa i sa ient , depui s lors , de 
fréquentes ins tn i s ions a u bungalow. 

Tout d'abord ils avaient o f f r a v é la 
f i l lette tant i l s fa isa ient crier leurs 
bottes et tant i l s maniaient hardiment 
la cravache qui ne las qui t ta i t p a s . Mjtia 
b t n t ô t , Frédér ique s'était nastrrée. 
C'étaient tro i s cél ibataires d e v ing t -
cinq à v ingt -hui t ans , le baron d o M c n -
pré . le v icomte de Sv tvère e t ta «nssva-
lier Melehior de Ber l ioa q u i habi ta ient 
de modestes gent i lhommières dans 1** 
vi l lages d e Couture et de Croixva l et 
passaient leur vie à la chasse. 

(A »M'rr«.) 
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